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Nettediminutiondu tauxdechômageenNormandie

L’année 2017 est marquée par une amélioration de la situation du marché du travail en Normandie, illustrée

par la baisse sensible du taux de chômage. Cette évolution favorable bénéficie principalement aux hommes

et aux jeunes. Mais le nombre des demandeurs d’emploi de longue durée continue d’augmenter.

Maryse Cadalanu, Insee Normandie et Laurent Huault, Direccte Normandie

À la fin de l’année 2017, le taux de chômage
au sens du Bureau International du Travail
(BIT) s’élève en Normandie à 8,9 %, légè-
rement supérieur à celui enregistré en
France métropolitaine (8,6 % ; figure 1).
Tant au niveau régional que national, cela
traduit une diminution sensible, de 1,1 point,
par rapport à fin 2016. À plus long terme,
après la période haussière de 2007 à 2011,
puis la stabilisation de 2012 à 2015, ce
chiffre poursuit la tendance à la baisse
observée depuis 2016. Il est même le plus
bas relevé en Normandie depuis 2009
(figure 2).

L’évolution annuelle du taux de chômage
régional se décline de manière presque
uniforme au niveau départemental, allant de
- 1,0 % dans le Calvados à - 1,3 % dans
l’Eure. Le classement des cinq départe-
ments normands au regard de cet indicateur
demeure donc inchangé : la Seine-Mari-
time, avec 10,1 %, reste le département le
plus touché tandis qu’à l’inverse laManche,
avec 6,9 % se trouve plus épargnée.

Le nombre de demandeurs d’emploi
jeunes et masculins en baisse

Cette évolution favorable se trouve
confirmée par celle du nombre de deman-
deurs d’emploi en fin de mois (DEFM), de
catégorie A (demandeurs d’emploi, sans
emploi, tenus de faire des actes positifs de
recherche d’emploi) déclarés auprès de Pôle
Emploi. Il s’élève dans notre région, au 31
décembre 2017, à 172 400, soit une diminu-
tion annuelle de 0,9 %, plus importante

qu’en France métropolitaine (-0,2 % ;
figure 3).

Ce bilan plutôt positif de l’année 2017
mérite cependant d’être nuancé. En effet,
selon leurs caractéristiques, tous les deman-
deurs d’emploi ne sont pas concernés de la
même manière par cette amélioration. Ce
sont tout particulièrement les jeunes de
moins de 25 ans (- 3,7 %) et les hommes
(- 2,8 %) qui en bénéficient, tandis que les
actifs âgés de plus de 50 ans (+ 0,4 %) et les
femmes (+ 1,2 %) voient, au contraire, leurs
stocks de DEFM catégorie A augmenter.

Par ailleurs, le nombre de DEFM de catégo-
ries B ou C (demandeurs d’emploi tenus de
faire des actes positifs de recherche d’em-
ploi, ayant exercé une activité réduite,
courte ou longue) a, quant à lui, connu une
hausse significative (figure 4). Ce qui a pour
conséquence que, au total, le nombre de
DEFM A, B ou C a crû en un an de 1,9 %
(+ 2,5 % au niveau national ; figure 5). Ce
constat doit être rapproché de la croissance
sensible du volume de l’emploi intérimaire
(+ 4 % en 2017). De plus, parmi les DEFM
A, B ou C, la part des demandeurs d’emploi
inscrits à Pôle Emploi depuis plus d’un an
s’est fortement accrue. En un an, on
dénombre environ 5 000 chômeurs de
longue durée supplémentaires, soit une
hausse de + 3,6 %.

Les intentions d’embauches en hausse

Les données de déclarations préalables à
l’embauche (DPAE) confirment cette
amélioration sur le marché du travail,

cristallisée par la baisse du nombre de
DEFM de catégorie A et surtout la chute du
taux de chômage BIT. Ainsi le nombre de
DPAE enregistrées en Normandie
augmente de 15,5 % pour des contrats à
durée indéterminée (CDI) entre 2016 et
2017. Les DPAE pour les contrats à durée
déterminée (CDD), de moins d’un mois et
de plus d’un mois, augmentent également
en 2017, respectivement de 5,5 % et 1,6 %.

Autre signe de reprise économique dans la
région, la consommation d’heures d’acti-
vité partielle pour les entreprises en diffi-
culté est en nette baisse sur un an (- 35 %).

Enfin, on signalera que cela intervient dans
un contexte de fort ralentissement, voire de
suppression de plusieurs dispositifs de
contrats aidés à partir du second semestre.
Ainsi, pour l’ensemble de l’année 2017,
dans le secteur marchand, les contrats initia-
tive emploi diminuent de moitié et, dans le
secteur non marchand, les contrats d’ac-
compagnement à l’emploi diminuent d’un
quart. n
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Pour en savoir plus :

• Tableaux de bord de la conjoncture en Normandie : https://www.insee.fr/fr/statistiques/2122336

• Bulletin de l’emploi, du marché du travail et des politiques d’emploi de la Direccte de Normandie : Normandie stat’s n° 15, mai 2018

• Pouget J. - Tallet F. - Beatriz M. - Cornuet F. - « Investissement tonique, consommation en demi-teinte » – Fiche chômage de la Note de conjonc-

ture, mars 2018

• Beck S. et Vidalenc J., division Emploi, Insee - « Une photographie du marché du travail en 2017 - La baisse du chômage se confirme : – 0,7 point

par rapport à 2016 », Insee Première n° 1694, avril 2018



Insee Conjoncture Normandie n° 13 - mai  2018 7

Chômage

2 Évolution trimestrielle du taux de chômage

Source :  Insee, taux de chômage au sens du BIT et taux de chômage localisé

3 Demandeurs d'emploi en fin de mois en Normandie

nd : données non disponibles

(1) : évolution de l'indicateur entre le 31/12/2016 et le 31/12/2017

Note : données brutes.

Sources : Pôle emploi ; DARES.

en % de la population active

2016

T4

2017

T1

2017

T2

2017

T3

2017

T4 (p)

Évolution
2017T4/2016T4
(en points de %)

Calvados 9,3 8,9 8,7 8,9 8,3 - 1,0

Eure 10,3 9,8 9,6 9,9 9,0 - 1,3

Manche 8,0 7,6 7,4 7,4 6,9 - 1,1

Orne 9,2 8,8 8,7 8,9 8,1 - 1,1

Seine-Maritime 11,2 10,7 10,6 10,9 10,1 - 1,1

Normandie 10,0 9,6 9,4 9,6 8,9 - 1,1

France métropolitaine 9,7 9,3 9,1 9,3 8,6 - 1,1

1 Taux de chômage localisés trimestriels

(p) : données provisoires

Notes : données CVS

Source : Insee, taux de chômage au sens du BIT et taux de chômage localisé

4 Nombre de demandeurs d'emploi dans les catégories A, B
et C, D et E en Normandie

Source :  DARES, Pôle Emploi , données brutes

5 Évolution du nombre de demandeurs d'emploi de catégories
A, B, C en Normandie et France métropolitaine

Source :  DARES, Pôle Emploi , données brutes
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